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LA LETTRE DU PERE PEDRO 

Chers amis, 
 
Comme chaque année, nous voulons partager avec vous le travail accompli au cours 
de l’année passée, grâce à vos appuis financiers, moraux et spirituels, et vous 
exposer nos perspectives d’activités pour 2007. 
 
2006 a été pour Akamasoa une année de progrès : nous avons fait un pas de plus 
vers l'autonomie malgré les difficultés. Un exemple illustrera cette avancée financière 
et de solidarité entre les familles : l’extension à 2.000 personnes sans ressources de 
notre protection sociale. Cela a été possible parce que un plus grand nombre de 
parents et de jeunes ont conscience de la nécessité de travailler plus et mieux pour 
accroître les ressources familiales. Nous avançons dans cette direction, qui est notre 
objectif, mais moins vite que nous le voulons car Akamasoa n’est pas une île. Nos 
activités économiques et l’augmentation des emplois à l’extérieur de l’Association 
dépendent de l’économie du pays. 
 
Avant de revenir à Akamasoa, voici ma vision de la situation et des perspectives de 
développement de Madagascar ; pays où mes frères lazaristes m’ont envoyé en 
mission depuis 35 ans et auquel je suis si fortement attaché. 
 
Les espoirs n’ont pas été au rendez – vous des prévisions : molle croissance 
économique ; dégradation du pouvoir d’achat sous l’effet de l’inflation grandement 
liée à des facteurs externes ; faibles investissements privés nationaux et étrangers et 
donc peu de création d’emplois. Le chômage est toujours très important et la 
pauvreté n’a pas régressé. 
 
Est – ce à dire que tout est négatif ? Non, et tant s’en faut. 
La réhabilitation des routes et des pistes avance pour désenclaver les zones rurales 
et donc encourager les paysans, et pour accroître l’intégration des Régions et donc 
stimuler la concurrence et les échanges économiques internes. Des progrès 
importants sont enregistrés en matière d’éducation et de santé. Les restructurations 
d’entreprises publiques ruinées sont en cours : un seul exemple ; celui de la Jirama 
(eau & électricité) est en redressement, même si cela a conduit à un nécessaire et 
très important relèvement des factures. Des réhabilitations et construction portuaires, 
des investissements miniers, l’assainissement progressif des finances publiques et 
des douanes, la lutte contre la corruption, qui ronge l’économie et la morale civique ; 
tout cela est aussi à mettre à l’actif du gouvernement. Beaucoup a donc été fait 
depuis 2002. 
 
Ces améliorations ne peuvent faire oublier les difficultés quotidiennes des 
malgaches. Il y a un désenchantement lié au climat économique morose et une 
amertume des plus pauvres qui espéraient que leurs conditions seraient améliorées 
par le « développement rapide » annoncé. 
 
L’année 2006 était un rendez – vous politique important pour le pays : celui de 
l’élection présidentielle. Le Président Marc Ravalomanana a été réélu au premier 
tour le 3 décembre dernier. De mauvais augures annonçaient des troubles.  



Rien de cela : tout s’est passé dans le calme, ce qui est crucial pour poursuivre la 
reconstruction du pays. Car beaucoup reste à faire. 
 
Il faut être réaliste. On ne se remet pas sur pied, d’un coup de baguette magique, un 
tissu économique dévasté, une société gangrenée par la pauvreté qui atteint 75 % 
de la population, et une morale civique rongée par la corruption. Le chemin sera dur 
et long pour que Madagascar connaisse un développement économique et social 
accéléré et durable. 
 
Mais être réaliste ne doit pas empêcher que le peuple soit vigilant et exigeant. 
Aujourd’hui, un malgache sur quatre dispose d’un minimum de « couverture » 
sociale. Comment reconstruire le pays si 75 % de la population vit dans l’insécurité et 
tant de gens dans la grande pauvreté, puisque le marché intérieur n’a pas d’assise ? 
La lutte contre la pauvreté est une des fondations de la nouvelle maison. Personne 
ne peut se remettre au travail s’il n’a pas un minimum vital : pouvoir manger à sa 
faim, être logé même sommairement mais sainement, et soigné ? Un « filet de 
sécurité » doit être inscrit dans les priorités du gouvernement. Aujourd’hui, la lutte 
contre la pauvreté progresse trop lentement. 
 
Enfin, il est nécessaire de combattre les abondons de famille par des pères 
irresponsables, ainsi que le Président de la République l’a annoncé lors de sa 
présentation des vœux aux Corps constitués et au corps diplomatique. 
 
Quel bilan tirer rapidement du travail accompli par Akamasoa ? 
 
Je le résume : la scolarisation progresse (+ 5 % d’élèves pour la nouvelle année 
scolaire) et l’encadrement par les enseignants aussi ; les emplois économiques de 
l’association ont augmenté de 14 % en deux ans et les emplois de services sont 
constants, ce qui démontrent que pour une population accueillie qui a augmenté, la 
qualité du travail s’est améliorée ; nous avons poursuivi notre programme de 
logements sociaux pour assurer une vie familiale digne ; enfin après des années 
passées avec nous, des familles ont recouvré leur autonomie en revenant vivre dans 
leur village ou ville d’origine. 
 
Rien de tout cela ne peut être fait sans la grâce de Dieu et la prière. 
 
Que Dieu bénisse Madagascar et son peuple. 
 
 
 

Père Pedro Opeka 
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1. Vocation & lieux d’interventions 
 
 
But 
 
L’association humanitaire « Akamasoa », a été fondée par le Père Pedro en 1989, 
dans le but de contribuer à la réhabilitation humaine et la réinsertion économique et 
sociale de familles pauvres d’Antananarivo. 
 
A la demande d’amis et d’autorités publiques décentralisées, l’association a étendu 
ses actions dans 10 communes de diverses régions de Madagascar. 
 
 
Objectifs spécifiques 
 
1. Conduire à l’emploi, par les activités de l’association et à l’extérieur 
2. Construire des logements familiaux pour les sans - abri 
3. Scolariser les enfants : Primaire, Secondaire, Lycée 
4. Assurer la formation professionnelle 
5. Fournir les soins de santé 
6. Accompagner le retour des familles sans travail aux villages et villes d’origine 
7. Apporter une aide d’urgence temporaire aux personnes démunies 
8. Faire accéder à nos services tous les pauvres des villages alentours 
 
 
 Lieux d’interventions 
 
Province d’Antananarivo 
 
1. Centre d’Antolojanahary (créé en 1989) - RN 4, PK 60 - route d’Ankazobe 
2. Centre de Manantenasoa (créé en 1990) - RN 2, PK 8 – route de Toamasina 
3. Centre d’Andralanitra (créé en 1991) - RN 2, PK 8 – route de Toamasina 
4. Centre de Mahatsara (créé en 1993) - RN 2, PK 12 – route de Toamasina 
5. Centre d’Ambatomitokona – Talata Volonondry (créé en 1994) - RN 3, PK 37 – 

route d’Anjorobe 
 
Province de Fianarantsoa 
 
1. Alakamisy Ambohimaha & Safata à 400 km au sud 
2. Vangaindrano, Ranomena, Midongy sur la côte sud – est à 900 Km au sud 
 
Province de Toliara 
 
Bekily, Amboasary Sud, Fort Dauphin, Manantenina à 1000 km au sud 
 
Province de Majunga 
 
Besalampy à 750 km au nord - ouest 



                       2. Services d’accueil & d’assistance 
 
� Le Centre d’accueil à Mangarivotra a reçu au cours de cette année 2.910 

familles, soit 10.643 personnes qui ont été secourues en recevant des aides 
d’urgence : aide alimentaire, soins de santé, savons, vêtements et couvertures. 

 
� 69 familles (avec 138 enfants) ont accueillies définitivement dans nos villages. 
 
� 85 familles (376 personnes) ont choisi de revenir dans leur village ou ville 

d’origine. Ils ont reçu les aides suivantes : paiement du voyage, don d’argent pour 
assurer leur installation et leur alimentation avant de recueillir les fruits de leur 
travail et dons en nature (outils, couvertures, vêtements, ustensiles de cuisine, 
etc…) 

 
 

3. Education à Akamasoa / Antananarivo 
 
� Notre service Educatif Privé est reconnu par l’Etat Malgache 
 
� 8.346 enfants ont été scolarisés en 2005 / 2006 (4 écoles primaires, 4 écoles 

secondaires et 1 lycée). L’année 2006 / 2007 connaîtra une progression de la 
scolarisation (+ 5 %). L’instruction est assurée par 204 professeurs et instituteurs 
et 67 aides - enseignants pour les classes ayant plus de 80 élèves. L’effectif des 
enseignants augmenter de 20 % entre 2005 et 2006, ce qui améliore 
l’encadrement des écoliers. 

 
� Un repas est servi 5 jours / semaine aux élèves du primaire et du secondaire. 
 
� 144 jeunes sont en formation professionnelle (mécanique auto, d’ouvrage 

métallique, menuiserie - ébénisterie) dont 60 au cours des vacances scolaires. La 
formation est assurée par les professionnels des ateliers. 

 
� Le taux de réussite scolaire au CEPE se maintient à 100 % dans la CISCO 

d’Avaradrano. Il a été de 80 % pour le BEPC et de 35 % au Baccalauréat. 
 
Nombre d’enfants scolarisés à Akamasoa / Antananarivo 
 
 
Niveaux Année 

scolaire 2003 - 
2004 

Année 
scolaire 2004 - 

2005 

Année 
scolaire 2005 - 

2006 

Année 
scolaire 2006 - 

2007 
Primaire 7.250 6.537 6.220 5.960 
Secondair
e 

930 1.636 1.881 2.440 

Lycée 200 198 245 350 
TOTAL 8.380 8.371 8.346 8.750 
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Nombre d’enfants par Centre (année scolaire 2005 – 2006) 
 
 
Centres & niveaux Primaire Secondaire Lycée 
Manantenasoa 2.480 245  
Andralanitra 2.468 659 245 
Mahatsara 537 579  
Antolojanahary 735 398  
TOTAL 6.220 1.881 245 
 
 

                                 4. Services de santé 
 
Le tableau ci – dessous, résume les activités de nos centres de santé à 
Antananarivo et à Safata dans la Province de Fianarantsoa. Ces activités sont 
assurées par 36 agents (cf. détail ci – après), dont 3 médecins fournis par le 
ministère de la Santé et de la Population. Au total nos services de santé ont accueilli 
45.745 personnes. 
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Manantenasoa 8.592 5.950 1.940 1.081 174 3.353 2.744 
Antolojanahary 4.330 254      
Safata 9.560 2.895 2.206 921 146 1.599  
 
Total 

 
22.482 

 
9.099

 
4.146 

 
2.002 

 
320 

 
4.952 

 
2.744 

 
Le laboratoire de notre hôpital de Manantenasoa rend de précieux services 
d’analyses. Outre les analyses de sang, il permet de dépister la tuberculose qui est 
fréquente dans le pays : 76 cas ont pu être identifiés et soignés avec succès. 
 
Notre échographe du Centre de Santé de Base II bénéficie grandement aux 
populations de la banlieue Est de la capitale et nos contribuent à lutter contre les 
décès post - natals : 100 % de succès. 
 
Les services dentaires accueillent surtout les adultes et les vieillards affectés de 
maladies, suite à l’alimentation déplorables qui fut la leur (1.853 extractions et 891 
soins obturateurs) 
 
Les agents de santé consacrent beaucoup de temps à faire de la prévention sanitaire pour 
lutter contre les diarrhées, la peste, la tuberculose, la grippe et le paludisme, etc…), 
dispensant des conseils d’hygiène corporelle et alimentaire, de salubrité personnelle 
(propreté des maisons) et publique (entretien des rues et évacuation des ordures) 



5. Emplois au sein de l’association 
 
L’association emploie, au total, 3.057 personnes. Le détail figure dans les tableaux 
suivants. 
 
1. - Emplois productifs 
 
Secteurs d’activité Année 2004 Année 2005 Année 2006 
Carrière 760 840 860 
Artisanat d’art (broderie, tressage,..) 174 220 225 
Compost 25 30 30 
Construction (maçon, charpentier, 
couvreur) 

420 460 480 

Ateliers de soudure & mécanique auto 32 52 48 
Agriculture 136 140 138 
Atelier de menuiserie – ébénisterie 48 95 46 
Total 1.595 1.837 1.827 
 
L’atelier de menuiserie de Mahatazana a produit cette année 400 tables bancs 
d’école, en partie équipé pour nos écoles et le reste ayant été commercialisé. 
 
Note / Les travaux d’intérêt communautaire concernent, la manutention dans les 
carrières et les chantiers de construction, l’entretien des jardins et le nettoyage des 
villages, le transport d’eau, la cuisine et le service des cantines scolaires, 
l’assistance aux vieillards et aux malades. 
 
2. - Emplois de services 
 
Secteurs d’activité Année 2004 Année 2005 Année 2006 
Activités d’intérêt communautaire (cf. 
note)  

1.030 875 865 

Personnel de santé 40 40 36 
Médecins 9 9 7
Dentistes 1 1 1

Infirmières 1 1
Sages – femmes 3 2 1

Aides - soignantes 27 27 26
Assistantes sociales 26 26 26 
Personnel enseignant 199 223 271 

Instituteurs des écoles primaires 97 102 104
Professeurs du secondaire et du lycée 70 85 100

Assistants scolaires 32 36 67
Techniciens 15 15 15 
Chauffeurs 11 11 9 
Gestion et encadrement 7 7 8 
Total 1.317 1.197 1.230 
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6. Travaux d’équipements urbains & logements 2006 
 
1. Villages Akamasoa d’Antananarivo 
 
Outre le bitumage de trois cours d’école (2.000 m2), nous avons poursuivi 
l’amélioration des équipements urbains de nos villages et la construction d’écoles. 
 
� Mahatsara /  

o 1 collège de 12 classes 
o 1 Bibliothèque en construction 
o Réservoir d’eau potable (40 m3) 

 
� Manantenasoa / 

o 1 collège de 12 classes 
o Clôture du collège 
o 73 logements (61 familiaux et 12 blocs pavillons) 
o 61 blocs de douche & latrines 
o 200 ml de route pavée dotée de caniveau 
o 300 ml de trottoir équipé de garde corps, le long de la route menant à 

Mahatazana. 
o Début de la construction d’un bâtiment pour les vieillards 

 
� Mahatsinjo /  
 

o Clôture collège 
 
� Ampasika / 

o Adduction d’eau 
 
� Mangarivotra / 
 

o Drainage & assainissement 
o Murs de soutènement 
o Réservoir d’eau potable (12 m3) 

 
� Andralanitra / 
 

o 8 blocs pavillons de logements 
o 75 blocs de douche & latrines 

 
� Antolojanahary / 
 

o Début de la construction d’un Collège de 18 Salles de classes 
 
2. En Province 
 
� Alakamisy Ambohimaha / 

o Entretien & élargissement de la route menant à Safata 
o Une école primaire à Lavaina 



o Construction d’un Collège de 12 salles de classes à Safata 
o Début de la construction du lycée d’Alakamisy Ambohimaha (12 classes) 
o Bitumage de 3 terrains de basket ball (Safata et Vohitsoa) 

 
� Ranomena & Ampitafa (région de Vangaindrano) / 

o Une Maternité 
o Un Dispensaire 
o logements de Médecin et de Sage Femme 
o Logement d’accueil 
o Installation des panneaux solaires 
o Réfection d’une route de 17 km depuis Ranomena en direction d’Ampitafa. 
o Une école primaire de 03 salles de classes 

 
� Electrification par panneaux solaires / 

o Tsarasaotra, Ambositra, Antsohihy, Tsiafahy, Sahanivotry 
 
3. Parc de logements dans la Province d’Antananarivo 
 

 Total des 
logements 

en 2005 

Maisons 
livrées en 

2006 

Maisons 
en bois 

détruites 
en 2006 

Total des logements
en 2006 

Total 
des 

famille
s 

logées
Type de 
logements 

Dur Bloc 
dur 

Bois Dur Bloc 
dur 

 Dur Bloc 
dur 

Bois  

Manan/soa 932 300 0 61 12 0 993 312 0 1.850 
Andral/tra 366  60   8  30 374  30 710 
Antoloja/ry 131      131   131 
Mahatsara 187      187   185 
Amb/kona    3         3   1 
Total 1.619 300 60 69 12 30 1.688 312 30 2.877 

 
 
 

7. Facteurs de viabilité 
 
 
1. Facteurs internes 
 
 
La discipline et la citoyenneté 
 
Les dérives de la violence, de l’alcoolisme et du vol, qui ont été des moyens de 
survie des personnes meurtries par l’exclusion sociale pendant de nombreuses 
années, reculent peu à peu ; mais il faut toujours être vigilant. Il est heureux et 
encourageant qu’un nombre grandissant d’adolescents et d’adultes apporte leurs 
conseils et soutiens moraux pour accompagner le cheminement de ceux qui encore 
succombent et des personnes que nous continuons à accueillir. 
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Nous avons créée une garde de sécurité dans tous nos villages et  tous les samedis 
matin nous nous réunissons  pour faire l’état de lieu de chaque village en ce qui 
concerne les vols, les fugues des enfants dans les rues de la ville, les bagarres, les 
violences conjugales et autres atteintes à l’ordre publique. 
 
La gestion de l’association 
 
365 personnes, salariés d’Akamasoa, participent à la direction et l’encadrement et 
gèrent ses activités. Nos performances ne sont pas toujours à la hauteur des défis 
que nous avons à relever, mais nous progressons. 
 
Dans un pays qui a tant des imprévus, bien malin celui qui croit savoir comprendre et 
en plus répondre aux ruses des pauvres et de sans abri qui nous approchent au 
quotidien.  
 
Accroître les revenus du travail 
 
Des progrès sont toujours à poursuivre pour : 
•  améliorer la qualité et la productivité et faire un effort de promotion de nos 

productions ; 
•  renforcer et étendre la formation professionnelle interne ; 
•  soutenir la recherche d’emplois externes. 
•  Conscientiser les familles par des réunions régulières et sessions 

hebdomadaires. 
 
2. Facteurs externes 
 
L’aide de l’Etat 
 
1. Le Statut « Reconnaissance d’Utilité Publique » Ce statut exonère 

l’Association des droits et taxes à l’importation de l’aide alimentaire, des dons 
humanitaires venant de l’extérieur, notamment. 

2. L’Etat prend toujours en charge les salaires de 19 de nos enseignants et de 3 
Médecins de nos centres de santé. 

3. Depuis 4 ans, L’Etat a continué à accorder une subvention aux instituteurs de 
l’école primaire et une allocation scolaire aux parents. 

 
Demandes au Gouvernement pour l’année 2007 
 
Nos demandes pour l’année 2006 n’ayant pu être satisfaites, nous les réitérons avec 
respect et insistance, en raison de notre mission qui est reconnue d’utilité publique. 
 
1) Notre demande est la plus pressante est l’arrêt du déversement des ordures, de 

dangereux produits toxiques et des chiens tués en ville sans aucun désinfectant à 
Andralanitra, ce qui ont causé le décès de dizaines de personnes suite à des 
intoxications et des maladies et infections (diarrhée, gale, problèmes 
respiratoires, suffocation et évanouissements) 

 
La Ville d’Antananarivo continue à s’étendre vers l’Est. Notre village ne cesse de 
se développer depuis la mise en place des infrastructures socio-économiques, 
dont les riverains de la commune d’Ambohimangakely bénéficient. 

 



Andralanitra était prévu pour une capacité maximale qui est dépassée depuis 
longtemps. Une montagne de déchets nauséabonds, survolés par des millions de 
mouches, s’aligne le long de notre village (à 3 mètres de notre clôture) et de grandes 
villas du voisinage, et des eaux polluées et nauséabondes y stagnent. La pollution de 
l’air est insupportable. Cette situation dangereuse, aux portes de la Capitale de 
Madagascar, est contraire à la Vision de notre Président de La République, 
« Madagascar naturellement ». 
 
2) Nous sommes en pourparler depuis plusieurs années avec les autorités 

compétentes pour obtenir l’attribution de 3 hectares de terrain en friche pour 
étendre nos constructions sociales en faveur des sans – logis et démunis. Ce 
terrain a été attribué dans des conditions totalement contraire au droit. Nous 
avons donc introduit une plainte au Tribunal selon les instructions du Premier 
Ministre Jacques Sylla et du Ministre chargé de la gestion du Domaine foncier et 
nos collaborateurs sont allés 45 fois au Service des Domaines sans succès… 
Nous avons un grand espoir que le Président Marc Ravalomanna réélu pour un 
deuxième mandat et son nouveau Gouvernement mettra de l’ordre dans une 
attribution irrégulière. 

 
3) Nous demandons également au Gouvernement de faciliter la mutation et 
l’exonération des taxes correspondantes car nous exerçons une véritable mission de 
service public pour lutter contre la pauvreté. 
 
4) Certains de nos enfants scolarisés à Akamasoa qui fuguent dans les rues de la 
Capitale.  Nous demandons aux Services d’ordre de les dissuader en vérifiant leur 
identité et de nous les ramener. Si tout le monde se met à lutter contre les fugues 
d’enfants scolarisés, cela pourra faire boule de neige ! 
 
Les appuis externes 
 
Aide alimentaire 
 
Entre janvier 2006 et août 2006, nous avons été obligé d’acheter 216 tonnes de riz et 
de légumes (80.000 euros) pour le repas quotidien servi dans les cantines aux 
élèves, car l’aide alimentaire de l’Union Européenne avait été suspendue. A la suite 
d’une accord entre l’Union Européenne et l’ONG « RTM », portant sur deux ans, 
l’aide a été livré en septembre. Toutefois, cette aide est maintenant réduite car elle 
est exclusivement destinée aux enfants scolarisés de moins de 15 ans. 
Pour répondre aux besoins de vieillards sans ressources, et des femmes et enfants 
abandonnés, ainsi qu’aux secours d’urgence sollicités par les démunis qui nous 
sollicitent (plus de 10.000 personnes en 2006), nous devrons trouver des ressources 
nouvelles. 
 
Autres extérieurs 
 
Akamasoa a encore beaucoup à faire pour atteindre l’objectif d’autofinancement 
total, pour notamment rémunérer convenablement le travail de nos salariés. C’est 
pourquoi, notre association a nécessairement encore besoin des financements 
externes et des dons en nature : médicaments, outils de travail, vêtements, etc… 
que nous accordent si généreusement, tant de bienfaiteurs – personnes anonymes 
et ONG étrangères, et quelques bailleurs nationaux. 
 



11 

8. Objectifs 2007 
 
 
Ils sont nombreux. Les voici 
 
 
1. Construction 70 logements à Manantenasoa, Mahatsara, Antolojanahary, 

Bemasoandro. 
2. Construction de 24 salles de classes et trois bureaux d'écoles à Mahatsinjo, 

Antolojanahary. 
3. Reconstruction de trois cuisines d'écoles dont à Mahatsara, Andralanitra, 

Manantenasoa. 
4. Finition de la construction d’une Bibliothèque à Mahatsara. 
5. Construction d'une salle polyvalente à Antolojanahary. 
6. Rélaisation d’un mur (1 km) de soutènement et de trottoirs à Mahatazana, 

Bemasoandro et Lovasoa 
7. Construction d’une Route pavée de 1 km à Bemasoandro. 
8. Assainissement du quartier et constructions de latrines à Tsaramasoandro 

(Manantenasoa). 
9. Construction d'une grande Maison pour les personnes âgées. 
10. Amélioration du Centre d'Accueil à Mangarivotra. 
 
11. Achat d'un terrain d’un hectare Mahatsinjo. 
12. Adduction d'eau à Bemasoandro et Mahatsinjo. 
13. Construction des réservoirs d'eau Manantenasoa, Mangarivotra et Andralanitra. 
14. Extension du réseau d'électrification à Antolojanahary 
15. Construction de blocs de latrines et douches à Antolojanahary. 
16. Création de nouvelle surface de plantation de légumes, pommes de terre, 

poulailler à Antolojanahary. 
17. Création d'une pépinière, plantation des arbres fruitiers à Antolojanahary. 
18. Construction de terrains de basket-ball et terrain mini foot Bemasoandro et 

Lovasoa. 
19. Clôture du terrain"La Sapinière" d’un hectare à Bemasoandro 
20. Construction de 2 écoles en brousse dans le Sud - Est. 
 
21. Finition de la construction du Lycée d’Alakamisy Ambohimaha. 
22. Extension de l'hôpital C S B II à Safata. 
23. Amélioration des cimetières de Mangarivotra, Mahatsara et Antolojanahary. 
24. Fabrication de 500 tables bancs. 
25. Assainissement des villages d'Ambaniala, Cité Akamasoa et création des 

caniveaux. 
26. Construction d’une Ecole à Antanimora Androy. 
27. Construction d’une maison de formation pour les jeunes postulantes à 

Farafangana. 
28. Construction d’une Eglise à Safata. 
29. Reconstruction d’une Eglise détruite par le cyclone à Ambohitrimanjaka 
 
 
 



9. Principaux évènements de l’année 2006 
  
Visites de hautes personnalités 
 
� Ambassadeur de l’Union Européenne, son Excellence Mr Jean Claude Boidin 
� Ambassadeur de France, son Excellence Monsieur Alain Le Roy 
� Ambassadeur de Sénégal  
� Monsieur Benoît Girardin Chargé d’Affaires a. i. de l’Ambassade de Suisse 
� Visite du Consul de Madagascar à Lyon 
� Représentant – résident de la Banque Mondiale, Monsieur James Bond 
� Visite de Eric CANTONNA, ancien footballeur 
� Responsable de la Coordination Afrique Australe de Manos Unidas 
� Supérieur de la Congrégation de la Mission Père Gregory Gay avec 12 prêtres 

Lazaristes du Congo, du Cameroun, du Nigeria, de l’Erytrée, d’Etiopie, du Kenya, 
du Mozambique et d’Afrique du Sud 

� Nouvel évêque de Farafangana Mgr Ramaroson Benjamin 
� Sœurs et frère du Père Pedro venus d’Argentine 
� Journalistes de la Télévision à La Réunion 
� Missionnaires de la Mission Etrangère de Paris travaillant au Japon, en Corée et 

aux Philippines 
� Chanteuse française Dominique Dumey 
� Un journaliste du quotidien français « Le Monde » 
� Journalistes de la Télévision de Lugano/ Suisse 
� Journalistes de Rome et Monaco 
 
Visites de jeunes et de touristes 
 
� 16 étudiants Slovènes de Ljubljana 
� 6 scouts de Meaux 
� 5 Délégations de l’Association « AIDMOI » de La Réunion 
� 2 étudiants allemands 
� 2 membres de l’Association « FAZASOMA » travaillant à Ambositra 
� 2.000 touristes de toutes nationalités 
 
Déplacements, publications, interviews et invitations reçues 
 
� Sortie du Livre « Combattant de l’Espérance » en traduction en langue Slovène 

en juin 2006. 
� Le Père Pedro été reçu à Lyon par le Sénateur Maire, Monsieur Gérard Collomb, 

et par le Cardinal Philippe Barbarin. 
� Visite Officiel du Père Pedro avec la délégation Monégasque avec SAS Prince 

Albert en Slovénie et réception par le Président Slovène, Monsieur Janez 
Drnovsek en mai. 

� Rencontre avec SAS Prince Albert II de Monaco, le 20 juin 2006.  
� Reçu par Monsieur Le Premier Ministre Chef du Gouvernement Jacques Sylla, le 

17 Août 2006. 
� Sortie du Livre « Un Voyage à l’Espérance » en Espagne. 
� Conférences Lazaristes à Rome et Washington. 
� Conférence à Paris pour la création de l’Association « Akamasoa – France ». 
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� Tournée du Père Pedro à  Nairobi pour animer d’une session sur le travail avec 
les pauvres avec de prêtres Lazaristes Africains. Visite de KIBERA le plus grand 
bidon ville de l’Afrique Sub Saharienne 

� Tournée du Père Pedro en Bretagne 
� Tournée du Père Pedro dans les Issambres, Saint Raphaël et Lyon 
� Interview avec le Journaliste du Magazine « Vintsy » de WWF 
� Tournée du Père Pedro dans l’ile de la Réunion 
 

10. Remerciements 
 
Nous adressons nos vifs et chaleureux remerciements aux fidèles bailleurs, aux 
associations qui nous accordent leur confiance et nous apportant tant d’aides 
précieuses. 
 

•  L’Union Européenne 
•  APPO Monaco 
•  Monaco Aide et Présence 
•  Les Amis du Père Pedro Opeka » - Meaux 
•  MANOS UNIDAS » - Espagne 
•  Association KIWANIS » Autriche 
•  Partage Avec Madagascar » - La Réunion 
•  Madagascar et nous » à Villers – le - Sec - France 
•  Association Multi – Aide » - La Réunion 
•  ESF » France 
•  Reggio Terzo Mondo » - Italie 
•  Rotary Club de Thouars et du Touquet 
•  Centre Missionnaire de Ljubljana - Slovénie 
•  Association « Naître à SAFATA » - Clermont – Ferrand 
•  Apostolique Cercle, Toronto 
•  Association « Sambatra » à Lyon 
•  Association « AIDMOI » La Réunion 
•  Partage et Amitié, France 
•  Paroisse de Saint Simon à Toulouse 
•  Association Partage avec Madagascar 
•  Association de soutien à Akamasoa – Belgique 
•  Akamasoa - France à Paris 

 
 

11. Conclusion – le travail continue… 
 
Les grands problèmes que le pays affronte (sécurité, santé, emploi, laissez aller, 
indifférence face au bien commun, difficultés à changer de mentalité) ne nous 
abattent pas : nous avons toujours la même énergie pour apporter notre pierre dans 
la lutte contre la pauvreté pour la reconstruction du pays. 
 
Nous sommes convaincus qu’un peuple laissé tant d’années dans un désastre 
économique et la corruption ne peut pas subitement changer, comme des experts 
l’imaginent. Il faut une génération, c'est – à - dire 20 ans, pour que ces familles très 
abîmées dans la rue puissent commencer à vivre une vie digne et normale. 



 
Souvent les décideurs et les experts ne connaissent pas la réelle situation des 
familles pauvres. C’est pour cela qu’ils se trompent dans le diagnostic et ensuite 
dans les remèdes et les solutions qu’ils proposent. Ces personnes sont en réalité 
plus pressées de proposer une solution théorique qui va séduire le Bailleurs des 
Fonds que de l’impact concret et efficace qui pourrait avoir dans la population encore 
pauvre et délassée. 
 
En fait, on ne prend pas assez en compte l’environnement social, psychologique et 
moral des pauvres qui doivent se reconstruire intérieurement et civiquement avant de 
pouvoir regarder au – delà du quotidien. Pour la majorité des familles pauvres, le 
futur c’est le soir - même, le lendemain c’est très loin ; ils vivent au jour le jour. 
 
Les pauvres ont le sentiment très fort et parfaitement fondé que leur avenir est 
incertain et que beaucoup de dangers les guettent. Ils cherchent d’abord de vraies 
solutions pour sauver leurs familles, mais les croyant inaccessibles, ils cherchent 
malheureusement refuge dans l’alcool, la drogue, la fuite de leur foyer, et ainsi 
s’enfoncent davantage dans la misère. 
 
C’est face à cette situation à laquelle nous sommes confrontés quotidiennement, que 
nous essayons de conscientiser et former les pauvres pour qu’ils commencent 
prendre leurs responsabilités et assainir leur milieu de vie. Il faut les aider à 
renverser cette situation ! Comment dans telles circonstances, peut – on venir avec 
des idées sophistiquées, de belles théories, qui naissent souvent autour d’une table 
bien garnie ? Il faut de l’humilité quand on vient au milieu des pauvres ! 
 
C’est pourquoi Akamasoa essaie de construire un environnement favorable et positif 
dans ses villages construits avec tant de passion, de respect et d’amour. Mais il faut 
que cela se face dans toute l’étendue de la Commune et du Pays. Sinon nous 
resterons une oasis rare au milieu d’une jungle où la loi qui règne est celle du 
« sauve qui peut ». Nous exprimons haut et fort les exigences d’une discipline 
communautaire, c’est – à – dire civique, que tous doivent respecter : les enfants, les 
jeunes, les adultes et les parents pour pouvoir vivre ensemble dans le respect et 
l’harmonie. Seule la conscience et l’exigence morale intérieure vécues dans l’effort, 
feront de nous des êtres libres et heureux ! 
 
Nous voulons, et devons, rester au plus près de gens et chercher un nouveau 
chemin avec eux et au milieu d’eux. Malgré toutes les difficultés que nous trouvons 
au quotidien nous ne baisserons jamais les bras ! 
 
Des milliers des personnes qu’il faut diriger et administrer chaque jour, est un travail 
qui exige une totale abnégation : c’est la charité ! Nous savons que le temps joue en 
notre faveur si nous continuons à nous engager, à former nos jeunes à prendre  
leurs responsabilités face à la société dans laquelle ils vivent. 
 
Chers amis, qui nous accompagnaient depuis des années, continuez à rester à nos 
cotés pour que nous poursuivions notre lutte contre la pauvreté, en première ligne ! 
C’est pour cela que les pauvres nous ont apprivoisé et nous ont fait confiance. Cette 
amitié sincère est la base de tout travail fécondant avec les oubliés. 
Puisse la nouvelle année 2007 être pleine d’espérance et meilleure pour ceux qui 
vivent avec moins d’un euros par jour ! 
Merci de rester avec nous. 


